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Chambre des Beprésenrants. 

SÉANCE ou 15 Fevmsu l 865. 

--•-- 
Libre sortie des d1ifl'o11s de lin et de colon. - Consit!éi'alious en faveur 

de la jajcterle belge. 
l Pétitions des marchands <le chiffons de Bruges et <le la Flandre occidentale, analysées dans b 
séances des 2 mars, I"' rléeemhre 1864, 7 février 1865, et pétition ries fabricants de papier. 
analysée dans la séance <lu 22 juin l 864.1 

RAPPORT 

fAIT, AU NOM DE LA COMMISSION PERMANENTE DE L'1NDUSTRIE (1), PAR M nxvm. 

MESSIEURS, 

,Avant la conclusion de nos derniers traités de commerce avec la France et 
l'Angleterre, les chiffons de lin et de colon, servant il la fabrication <lu papier, 
étaient prohibés, à la sortie du royaume, d'une manière absolue; ils payent aujour­ 
d'hui un droit uniforme de 12 francs par 100 kilogrammes, qui sera réduit à 
iO francs, à partir du mois <l'octobre de cette année; c'est là le taux le plus bas, 
fixé par le traité du 51 mai 1861 avec la France, et qui deviendra <l'application 
générale avec les autres pays. 

Ce régime exceptionnel appliqué aux chiffons est, d'après la pélitiou des mar­ 
chands de chiffons, une véritable entrave à leur commerce avec l'étranger; ils ne 
peuvent espérer, en acquittant un droit à la sortie qui représente 25 p. 0/o de la 
valeur de la marchandise, de voir prendre <le l'extension à leurs transactions; des 
maisons anglaises ont fait quelques achats en Belgique, en 1865, mais elles sont 
obligées <l'y renoncer; les pétitionnaires demandent donc que les chiffons de lin et 
de coton soient libres à la sortie du pays, comme le sont les chiffons de laine. 

Les fabricants de papier, de leur côté, affirment que la suppression immédiate 
du droit de sortie sur les chiffons provoquerait une crise dans laquelle la plupart 

(1) La commission est composée de MM. SAll,\TtEn, président, LEso1NNE, VAN Isscnsa , fo;sss~s, 
Blu.cONIEII, DE Ro1iG!'., JAcQUE:MYNS, CARLJEII et Dxvio. 
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d'entre eux trouveraient la ruine et le désastre. Ils invoquent, en faveur du main­ 
tien du régime actuel, plusieurs considérations , dont voici les- pws ta»lantes: le 
chiffon. qui est une matière première indispensable à leur industrie , n'est produit 
qu'en quantité limitée; tous les pays qui nous entourent entravent aujourd'hui 
l'exportation des chiffons par des droits de sortie, sauf l'Angleterre, où le prix 
élevé de celte marchandise en rend l'achat impossible pour le dehors; il ne s'est 
rèvèlè aucune cause puissante pos·r déviér du rêgi'1M actuel ~ les traités interna­ 
tionaux doivent rester à l'abri des remaniements el iles altérations partiels; les 
modifications demandées tourneraient au profit exclusif des marchands de chiffons 
PL non des collecteurs de chiffons; l'industrie de la papeterie s'est développée, 
comptant sur la stabilité! <les conditions actuelles, ses conditions d'existence ne 
peuvent être changées inopinément; l'abolition clu droit de sortie sur les cl'1iffo115 
sera immédiatement suivie d'une hausse sur le papier, au grand préjudice des 
consommateurs de papier; l'An{_{letcrre se trouve dans des conditions <le labricatiou 
plus favorables, le charbon y est à meilleur compte, les produits chimiques y coû­ 
tent 25 p. 0,'o de moins qu'en Belgique; en proaonçant la libre sortie dés ehiffons , 
il faudrait en même temps réformer le tari!' douanier des produits chimiques. Au 
résumé cependant, comme des expériences à l'effet de suppléer à l'emploi des 
chiffons par d'autres matières textiles, paraissent devoir produire des effets utiles 
dans un avenir pins ou moins rapproché, une forte miuorirè parmi les fabricants 
de papier admet une réduction de 2 francs par au sur le droit de sortie <les chiffons, 
de manière a cc qu'il disparaisse entièrement en cinq anuèes , c'est-à-dire pour le 
mois d'octobre 18ti!J. Ils appellent en même temps l'attention de la Chambre el du 
Gouvernement sur ru1ili1é qu'il y aura it amener nos voisins à modifier, dans ce 
sens, leur législation sur les chiffons, el à consentir à des rèduetions sur les droits 
d'entrée des papiers. 

Votre commission d'industrie s'est occupée à plusieurs l'ëpfises de cette question 
des chiffons, el notamment dans ses rapports des 7 avril 1859 et •U, mars 18G1; 
à ces époques, Iâ prohibitiou de sortie était absolue. et, poùr hé pas fro'p f>rtîsq'uer 
là situnrion , ellè cherchait alors il faire remplacer la ifroliîblliôb p'à1· l1àpt>haü'i'on 
d'un droit clé sortie. 

l:è syslè'me a prévalu dans lè traite de comi11é'rce :ivec la Francé , du t·t mai 18Û1, 
et dans ceux conclus pins tard avéc d'autres pays, mais le droit de sortiè cfe 
iO francs par fOO kilogrammes dé chiffdns 'parait consùtuer encore une v'êfü:iBfè 
entrave au commerce de cc produit avec les pays voisins. Toul es les cohsid'êrâLîôil~ 
a1îégu'ées contre la prohibition de sorûé subsistèraièht donë encérë conti·ë l'e droit 
de sortie à peù près prohibitif actuel. 
Pour encourager et ,rngniênter la cueilléite <lu chiffon, il faut què le prix éh' ·soit 

aussi rêmunèratéur que possible, il faut qùé lé dêténtéur puisse librement disp'6sè'r 
de sa marchandise là où .elle se payé le ,niëux. et l'abolitioh du drôït dé srJiltlè 
amenant plus lie concurrence pôü'r l'achat de éétte màtière , ·1e prix éh haù"s's't~W1'it; 
de eerïàines qùàntitès perdues aujourd'hùi JfoUr l'iùdùstrie , d'ans les vil1age's sfü­ 
loüt , sèraiént colleétèes, èt la p·artîê de la classé pauvré qt'ii s'ii'àotlntd1 éé dur 
rliêlier y trouvérài; un peù plûs dé sôùlagemeut à là ihisère. 

Ce droit de sortie est le seul qui figure encore à nos tarifs douaniers, et s'il est 
vrai de dire qu'il a eu, jusqu'à un certain point, sa raison <l'exister, la production 
du chiffon éMht riéce~â1tém'et\t litttitêë, iHâut l'à\t&u~r, lea r~s thde maihfenir 
n'existent plus aujourd'hui. 
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1.JJs ,pays qui nous entourent .ont m&~ifté lear tégislatien, non-seulement pour 
les ehiffoos, mais aussi pour te papier. lfo Aogleten·e, la sortie .d11 chiffon est 
libre , à par1ir d'octobre prochain. le droit de sortie sera réduit à ~O francs ~ar 
iOO kilogrammes en France; en 1866, le droit de sortie des füats du Zollverein 
seea réduit de moitié et fixé ainsi à fr. 12 48 c• par iOO kifograrmnes; le droit de 
i.&rtie est de fr. tO 60 es par tOO kilogrammes en lfollnode; d'après les stipula­ 
tions du traité entre la France et la Suisse, du 24- novembre t864, le droit de sortie 
sur les chilfon.s sera ~ 

A partir du ter janvier 1866 de 9 francs pour f 00 kilogrammes. 
:a • 1868 > 8 , ~ 
) ,1869 , ~ ,, 

Les modifications introduites dans les tarifs douaniers qui frappaient les papiers 
ont été beaucoup plus importantes et plus favorables pour notre industrie papetière. 

L'Angleterre, qui frappait ehez elle le papier d'uu droit d'accise de 14 shellings, 
augmeqlé de 5 p.% l)ar 1 !2 livres anglaises, faisait payer à l'importateur étranger 
un droit de douane équivalent, c'est-à-dire, en monnaie et poids belges, fr. 56 55 c! 
par -IOO kilogrammes de papier. Ces droits d'accise et de douane ont été abolis 
i:;imullanément, à partir du !.,, octobre t86t; depuis lors le papier entre librement 
dans ce pays, et nos fabricants belges ont largement profité de ee changement de 
législation; leurs importations, qui, en 1858, n'étaient que de 61i ,501 francs, 
montaient, cinq ans ,~111s tard, en 1862, au chiffre de 5,045,095 francs. 

Les papiers payaient , à l'entrée en 'Pr:mce, avant le traité de commerce du 
3t mai 1861, Je 80 ii H>O francs par 100 kilogrammes, suivant qualité; depuis ce 
traité jusqu'au 1er octobre ·t8ül1-, ils soul frappés d'un droit uniforme de f O et 
1 i francs par ·10ù kilogrammes, qui, à partir de celle dernière date, sera réduit à 
fr. 8 et 8 80 c'. 

En Hollande, les papiers soul soumis au droit de 5 p. 0/o à la valeur. 
Lors de la mise à exécution du traité de commerce avec le Zollverein, en 1866, 

les droits d'entrée peu importants seront maintenus sur certaines qualités de papier, 
et réduits, sur les papiers de grande consommation, de fr. 74 !JO C' et 57 45 c• 
à fr. 2!c. 97 es~ 9 !♦9 e par ·100 kilogrammes. (Voir l'annexe n° i , qui contient 
tous les renseignements sur le régime douanier applicable aux chiffons et au papier, 
en Belgique et dans les pays voisins.) 

Si <les modifications importantes <lonl la papeterie belge a profité ont été ap­ 
portées au régime douanier du papier dans la plupart des pays qui nous entourent, 
il nous semble, d'après les faits révélés par la statistique générale, que la fabrica­ 
tion du papier a dû réaliser hieu des progrès depuis quelques années, el que ses 
efforts et .ses essais pouf' remplacer, au moins en partie, le chiffon par d'autres 
matières textiles, doivent bientôt aboutir :m résultat désiré, el ainsi au délaissement 
du chiffon, clans une certaine mesure, el à sa dépréciation. La produci ion du 
chiffon, chacun le reconnait, n'est 'pas illimitée, la Belgique n'en fournit donc 
qu'une quantité déterminée, augmentant insensiblement avec la population, et les 
quantités importées pendant les cinq années, 1858 à 1862, n'ont pas varié; il y:-. 
même plus, le commerce d'exportation, qui n'existait pas avant 186-1, a fourni en 
1862 des chiffons à l'Angleterre pour 146,465 francs, et à la France pour 
781,720 francs , ensemble pour une somme de 928,194 francs, ce qui a réduit 
d'autant la marchandise disponible en Belgique. 

2 
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Si nous admettons maintenant, ce qui est rationnel, que la consommation inté­ 
rieure du papier augmente chaque année en Belgique, sans que l'importation du 
papier étranger, restée absolument stationnaire depuis cinq années, en flottant 
entre 497,255 francs, en 1858, et 585,557 francs, en 18U2, lui soit venue en 
aide, nous devons nous demander si, pour porter l'exportation vers tous les pays 
<ln chiffre de 5,550/J.42 francs, en t858, à la somme de 8,1Gl,i82, en 1862, la 
papeterie belge n'a pas déjà remplacé le chiffon par des matières premières nou­ 
velles. Cent kilogrammes de chiffons donnent 60 kilcgrammcs <le papier, terme 
moyen, pensons-nous; la Belgique, d'après M~l. les fabricants de p:'! pier, produit 
15,000,000 de kilogrammes de chiffons, quantité qui suffit i1 peine, d'après ce 
rendement, pour alimenter la fabrication du seul papier exporté; il foui. donc que 
d'autres matières soient venues se substituer ou chiffon. Des prog1·ès et des arné­ 
liorations seront encore apportés dans l'industrie du papier, el un moment viendra 
où le chiffon ne sen, pins la matière première indispensable à cette fabrication; 
il est donc sage, en facilitant l'exportation, de le préserver d'une dépréciation qui 
aurait pour effet d'enlever les moyens d'existence à la partie de la classe pauvre 
qui s'occupe <le \a cueillette des chiffons. 

Les fabricants de papiers doivent se rassurer sur les effets de l'abolition <lu droit 
de sortie <les chiffons; en effet, comment comprendre qu'une marchandise d'aussi 
peu de valeur puisse supporter des frais de commission, d'achat, d'un long trans­ 
port, d'assurance maritime, etc. Si les produits chimiques el la houille coûtent 
moins en Angleterre qu'en Belgique, par contre la rnain-d'œuvre y est plus élevée; 
le papier que l'on y fabrique est de qualité spéciale, plus chère, cl rie saurait faire 
concurrence aux produits belges. 

D'a près toutes ces considérations, la corn mission d'industrie, qui a foi dans 
l'avenir de l'industrie du papier en Belgique, inclinerait vers une suppression im­ 
médiate des droits de sortie sur les chiffons de lin el de coton, mais elle comprend 
que nos traités de commerce ne peuvent être modifiés brusquement cl que les con­ 
ditions sur lesquelles une de nos grandes industries devait encore pouvoir compter 
pendant sept ans, jusqu'à l'échéance du traité avec la France, ne sauraient être 
changées du jour au lendemain. Elle considère ainsi la réduction partielle et an­ 
nuelle de 2 francs, à partir <l'octobre prochain, JlOUI' arriver en cinq années à la 
suppression complète <les droits, comme un moyen terme qui satisfera, et les 
chiffonniers et les fabricants de papier. En désirant qne le Gouvernement puisse 
amener les p:1ys voisins à entrer dans la même voie, quant aux chiffons, cl à ré­ 
duire encore les druits <l'entrée sur les papiers, votre commission, Messieurs, a 
l'honneur Je vous proposer le renvoi des pétitions à MM. les Ministres des Finances 
et <les Affaires Étrangères. 

Le lfopporteur, 

Y. DAVID. 

Le Présuletu, 

G. SAllATIElt 
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ANNEXES. 

ANN!IE N° i. 

CHIFFONS DE LIN ET DE COTON. 

Annt la conclusion 
des derniers Irai tés 
de commerce. 

Dcpu is la conclusion 
des derniers traités 
Je ccuuuerce. 

BELGIQUE. ANGLETERRE. FRANCE. HOLLANDE. ZOLLVEHEIN. 
-?•- -- 

naorrs DI\OITS D!\OITS D!\OITS DRO!TS 

---.-...-------------- 
d'cnlréc. jdc sortie~ 

---,~ ---------------- ------ 
d'entrée./de sortie, d' entrée. j de sortie. d'c11tréc.ldc sortie. d'entrée,! de sortie. 

1 
1 Libres. 

Libres. Prohibés Libres. 
Libres. ~ t ,, 

Prohibés Libres, tO GO Libres. 5 ll. lt. kr. 
les tOO k. le rinlal 

les tOOk, dec ouaee 
(a) (fr. 22-47 

lolOOUI,), 

-- 12 . - - - 12 , . - - -- 2 n. t,:; kr. 
les IOOk. les tOO k. le J"inlal 

de ouane 
(b) 

lfr. 12-U 
ic11oou1.1. 

(ni Pour les importations par navires etrangcrs, 
(b) Droit inscrit dans le traité conclu entre la France cl la Prusse cl qui deviendra applicable ii la Belgique. Ce traité 

11·ayaal pu été ratifié par plusieurs des Etals composant le Zollverein, il n'a pu encore sortir ses elîe!I. 

PAPJEHS .. 

DROITS PEHÇUS. 

/ 

t:NTRÜ. 

1 

SDRTlt. 

1 1 
BELGIQUE. 

de toute espèce, blnnc uris, bleu, à l'usage 1 d6 raffineries d, '""'• ainsi ""' "Gis<m 1 

en papier blanc ou rayé . 18 p. 0/o 

) <Id mfon:m, 

-= à meubler. . 12 p.¾ 

] ) '' ""'' ,, '"· '"'"', '" p '" '""' "''" ' 

cul l'lltorem. 
\ Libre. 

jouer, papier colorié et maculatures . 3 60 p. 0/o \ ait tatorem, 

, portant les noms ou les marques caractéris- ' 1 
tiques des papeteries du Iloyaurne Prohibé. i 

ANGLETERRE. 

Avant la conclus. ion de nos ùcr-1Dcpui, la conclusion de nos der- 
niers traités ,le commerce nicrs traités de commerce. 

-- 1 

f.NTRliE. 1 

Papier, 

SORTIE, 

Libres. Libres. 

10 • 
le! 100 ~il. jlll­ 

qu'nu fH CC• 
tuhrc IStit CL 

!\ > 
:\ p:irtir de Utlc 

époque. 

Libres. 

W11·e. 

Libres. 
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fRANC.E. 

blanc 011 rayé pour mu~t 

DROITS PERÇUS. 
~ ..• ~ hii-.-:--r~...--~---- -------~--- ~- - •-•--~• 
Avant la conclusion de nos der.l1oepuis !a ecnclusiou ,1., 1>01 ,ltr• 

niers lraités de commerce. niers traite, de cou1111ere•. 

-·-------✓------- 

f..STll&E. 1 SOBTI!, f.!IT6Ü. !OUTIK, 

1 
1 

l ,. ·~~ 
lt1 HIO kll. (•1 ~ ln ,00:lU. 

150 • 
~~: 

: \ ,,,w,-~, ,., ,,.;,,, ., w,i.,, "'" ,.u,,.., •~-1 
.: . -cl!cn~e .à pale J.c .couleur. . . . . . ) 
2 \ j 

j ,,;.,, 00 roulqaux, "'" ""''"' . . , • 1 
soyeux, dit pfpier de soie, 11a1i,icr de Clline, ~ 

,v.apier Joseph et autres de la même espèce, { 

HOLLANDE. 1 
de _to1,11c espèce, blanc, cris ou celorié, papier 1 

"' j ~arbré et d~ !"nsique; rcgislr,es cil papier ( 
~ ') blanc Oil rare . . . . . . . . ;?J p. •j. 
S. ' ,-d l'Gfof'ffl'I. 

2 / à meubler, à emballage., gris ou bleu, pour su- , 
\ cres, pour cartes à ~nuer. . . . . 

·% . 
1,qop1-11. , 01 Il 

,ie,tQP)lll.(p) 

80 , \ l•• 100 lil, 
!!6 se 

)~ t~kil.(p} 

J~ti » 

1 
le, 100 iu. 
1:55 ïO 

lu 100 lll. (A) 

100 " loHIOlil. 
·107 :iO 
Jlt!, 10O Lil. 

ZOLLVEREIN. 1 
brouillard cl à emballage, carions <le simple ~ ;5_2 1 J~ kr. 

moulage et lustrés . . . . . . . . · .I'?' .n,~~~;~ ~• 
(fr. :i 15 le1 ~00 l..) 

•• ., 
... ~ 

non collé ordinaire (gris et mi-blanc), à irnpn- •~ 1 11. 'ln kJ'- 
mcr, à emballage, ,b,l,1D,c ou ~e couleur . r•r "i~1J::~~ c 

(rr. 7 00 I~• 100 k,I 

tous .autres, ainsi que cartons Jsrtl,Jlarés pour ~ . 
Jl~_mlure . . . .· . . . . . . . . .8,n .. 45,kr. et 

17 fi. 50 k1·. 
de tenture . . . . . . . . . . . . > te t:~~~~-dc 

'

(fr. 37 "5,t:t 74 90, 
ouvrages en papier ou carton non combinés · · 1., 100 •11. / 

,=A'==-·....... 1 

Lipre . 

. ~ 
lt> 1/JO lil. 

Lipre. 

Libre. 

Libre. 

Libre. 

Libre. 

:Même lfrificalion que çi­ 
contre. 

Même tariûcatlon que ei­ 
contre. 

5 fi. 50 kr. 
le quinral de 

dounne u 
2 fi. 20 kr. 

à porti, de 11!66 (<) 
(Cr. U97Jes tOO,-il. 

et fr. 9 99 le• 
!00 ~'·1:J'.r'' 

(n) DroilJ applicables aux importatiens par terre et par navires étra_ng~~,. 
(I,) - - par navires tiers seulement. 
(<) Droin inscrits dans le traité de commerce conclu .c_nt~, l~ Frapce cl la Prusse. 
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l!.:xpor,ation de Belgique. commerce spécial, du P"Pie1· de toute espèce; 
pendant les cinq armées suivantes : 

\'er& I' A1>glelerre. VeN tous p~y5, ADgletene .:0111p.-ise, 

1858. . fr. ülï,501 5,550,41.t-2 
1859. i;13!,15!J /t,,644,782 
1860. t,849,5!2 5,559,131 
1861. 5,~-18,2:20 ti,189,904 
1862. 5,043,005 8,-16t,782 

Importation des papiers cle tous pays. commerce spécial. 

i858. 
1859. 
18ü0. 
-1861. 
-1862. 

. fr. 497,255 
525,096 
515,904 
554/i-17 
585,557 

Expo,-tatiou de Belgique, commerce spécial, des drilles et chill'ons. 
Tous pays. France. 

186-t. . fr. -12.853 !50,921 

Angleterre. Prauca. 

1862. . fr. 146,465 781,7'29 

TOTAL. ·163,7 54 

ÎOTAL. 928,i 94 

Importation en Belgique, commerce spécial, des drilles et chiff<Jn~. 

1858. . fr. 1,058,967 
1859. 2,fü:'.i4,270 
i.86O. 2,702,049 
186!. i,857,5O5 
-1862. 2,410,886 


